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Par Katja Remane, ATS 

Promotion de la paix - Formation d'experts africains pour 
résoudre les conflits en Afrique  
Les guerres sont nombreuses en Afrique et souvent profondément enracinées. Pour les 
résoudre, il est important que des experts africains puissent être déployés sur le 
continent noir. C'est l'objectif de l'Ecole de maintien de la paix (EMP) de Bamako, 
soutenue par la Suisse. 

"La seule solution est de former un pool de médiateurs internationaux africains, car les 
Occidentaux ne sont pas toujours capables de saisir la logique africaine", a dit à l'ATS l'expert 
en médiation du Département fédéral des affaires étrangères (DFAE) Julian Thomas 
Hottinger, à l'issue de son module sur la médiation. 

L'Union africaine (UA) est précisément en train de constituer un pool de négociateurs 
africains, a-t-il ajouté. 

Le colonel français Charles-René Hocquemiller, directeur des études de l'EMP, abonde dans 
son sens. Son objectif est de former des cadres et instructeurs africains, pour qu'à l'horizon 
2015, les missions de maintien de la paix tout comme l'école de Bamako puissent être 
entièrement dirigées par des Africains. 

Le but de l'EMP est notamment la montée en puissance - prévue pour fin 2010/2011 - de la 
Force africaine en attente (FAA), une troupe mixte de maintien de la paix avec une forte 
composante civile qui dépend de l'Union africaine (UA). 

Soutien suisse 

L'institution de Bamako est le seul centre d'excellence dans ce domaine en Afrique 
francophone. Aujourd'hui, 60% des opérations de maintien de la paix se déroulent en Afrique 
francophone, mais 75% des troupes sont anglophones. 

"Le soutien de la Suisse à l'EMP fait partie de notre politique étrangère de maintien de la 
paix", a pour sa part expliqué l'ambassadeur Charles-Edouard Held qui représente la Suisse au 
conseil d'administration international de l'EMP. 

"L'Afrique de l'ouest est importante à cet égard, car c'est une région assez instable. C'est 
important que la Suisse soit présente", a-t-il ajouté. 

En 2009, la division politique IV du DFAE (sécurité humaine) a envoyé à Bamako une 
conseillère pour la consolidation de la paix en Afrique de l'ouest, ainsi qu'un instructeur civil 
à l'EMP. 


